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Élection du premier ministre au suffrage universel?

Québec songe à un mode de scrutin proportionnel 
qui serait soumis à un référendum allégé et élargi

GILLES LESAGE

M. Yves Duhaime

QUÉBKC — L’approbation d’un nou-, 
veau mode de scrutin, de type propor­
tionnel, serait soumise à la consultation 
populaire (référendum), allégée et élar­
gie, au cours des mois prochains.

Telle est du moins l’hypothèse, la plus 
récente et la plus vraisemblable, qui mi­
jote dans la marmite gouvernementale, 
ainsi que LE DEVOIR l’a appris de sour- 
cesiiables au cours des derniers jours.

Le ministre de l’Énergie et des Res­
sources, M. Yves Duhaime (qui rem­
place M. Marc-André Bédard, malade, à 
la réforme électorale), a reçu le mandat

explicite d’explorer toutes les possibi­
lités de réforme du mode de scrutin, 
dans les meilleurs délais. Au conseil exé­
cutif, par ailleurs, l’on étudie la réforme 
de la loi de 1978 sur la consultation popu­
laire, faite en prévision du référendum 
de mai 1980 et qui n’a servi qu’à cette oc­
casion. Parallèles pour l’instant, les deux 
démarches se joindront, probablement 
au début de l’an prochain, de sorte que, 
dans les mois suivants, la loi sur la con­
sultation populaire serait allège, simpü- 
fiée, facilité.

Son premier test porterait sur la ré­
forme du mode de scrutin, à laquelle le 
premier ministre tient encore, assortie 
de particularités qui donneraient au

Québec un statut de « société distincte • 
en cette matière. L’on songe, par exem­
ple, à proposer l’élection du chef de gou­
vernement au suffrage universel.

Certains croyaient que le débat sur la 
réforme du mode de scrutin était mort 
et enterré depuis que, à la mi-octobre, 
une commission parlementaire a litté­
ralement taillé en pièces le rapport de la 
Commission Côté proposant une repré­
sentation proportionnelle territoriale 
(RPT), D'autant que le comité paritaire 
et tripartite formé par le gouvernement 
(ministres, députés, militants) n’a pas 
réussi à s’entendre sur une formule ac­
ceptable aux trois groupes. Or il n’en est 
rien, en raison de la volonté manifeste

de M. René Lévesque.
Dans son discours inaugural, il y a un 

mois, le premier ministre remettait le 
projet sur le chantier une dernière fois, 
espérant qu’il y a moyen de rallier les 
députés, « avant qu’il ne soit trop tard, à 
une réforme qui soit raisonnablement 
efficace ». Du même souffle, faisant vi­
siblement un hen entre les deux sujets, il 
notait que « l’ensemble des citoyens ne 
peuvent presque jamais s’exprimer di­
rectement sur une foule de sujets sus­
ceptibles de les préoccuper, même ceux 
qui peuvent affecter lourtement la santé 
démocratique de leur société ». Or, les 
mécanismes de la loi référendaire ac­
tuelle sont compliqués et dispendieux.

Ils doivent être modifié « afin que, dé­
sormais, le recours à cette procédure 
éminemment démocratique soit facilité. 
Nous pourrons ainsi, conclut M. Léves­
que, donner à l’occasion à tous les ci­
toyens la chance de participer directe­
ment aux grandes orientations de notre 
société. »

Oette orientation n’est pas restée let-î 
tre morte. M. Yves Duhaime y a fait ait 
lusion, hier, dans un court débat à l’As-; 
semblée, sur le mode de scrutin : « S) 
c’est nécessaire, nous demanderons à la 
population de trancher, nous irons en ré-: 
férendum là-dessus. »

« Nous travaillons actuellement sut 
Voir page 12; Mode de scrutin
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Une étude en profondeur

Des changements 
majeurs à prévoir 
à Radio-Canada

CLEMENT TRUDEL

Un mois moins un jour après le dé­
clenchement de la grève du trans­
port en commun, Montréal devrai- 
tretrouver aujourd’hui son rythme 
normal. Depuis le 18 octobre, les 
« services essentiels » ne cou­
vraient que huit heures sur se­
maine et aucun service n’était dis­
pensé les samedis et dimanches, 
sauf pour le « transport adapté ».

Les 4,000 chauffeurs d’autobus et 
opérateurs de métro, affiliés au 
Syndicat Canadien de la Fonction 
Publique (local 1983) avaient dé­
clenché la grève le 18 octobre, 
après un vote approuvant à 93% le 
mouvement de grève; le’s chauf­
feurs se réunissaient hier soir pour 
voter sur une recommandation de 
leur exécutif.

Au moment d’aller sous presse, 
le vote syndical sur l’acceptation 
ou le refus du rapport de m^ation 
et, par voie de conséquence, la re­
prise intégrale du transport en 
commun sur le territoire de la 
eu M dès ce matin n’avait pas en­
core eu lieu. Le président du syn­
dicat, M. Jim Flynn, avait, plus tôt, 
déclaré que le comité syndical de 
négociation recommenderait à l’as- 

Voir page 12; CTCUM

Les SCI: 
la SQ attend 
une plainte

È:

PhotolaMT APLes Nicaraguayens ne veulent pas de bombes
Quelque 15,000 jeunes Nicaraguayens de moins de 12 ans ont manifesté, mercredi après-midi, devant l’am­
bassade des États-Unis à Managua pour demander au président Ronald Reagan « de ne pas lancer ses bom­
bes sur le Nicaragua. » Washington a d’autre part confirmé hier que l’ambassadeur itinérant des États-Unis 
pour l’Amérique centrale, Harry Shiaudeman, s’entretiendrait avec le ministre des Relations extérieures du Ni­
caragua, le père Miguel d’Escoto.

La Maison-Blanche appelle à 
la reprise des négociations

Laurent Soumis
En l’absence d’une plainte for­

melle portée par un citoyen, la di­
rection des crimes économiques de 
la Sûreté du Québec n’a pas encore 
entrepris d’enquête sur la gestion 
des Services catholiques aux im­
migrants sous la direction de son 
secrétaire général, M. Serges Pa­
quette.

C’est ce que nous a précisé, hier, 
M. Denis Haché, porte-parole du 
bureau montréalais des autorités 
policières provinciales.

Fin début de semaine, LE DE­
VOIR a révélé les dessous d’une af­
faire passablement louche dans la­
quelle le favoritisme à l’embauche 
et des déplacements de fonds inex­
pliqués mettant en cause le secré­
taire général de l’organisme te­
naient une place prépondérante.

Directement impUquée dans les 
SCI où elle a investi $ 400,000 depuis 
1957, la Conférence catholique des 
évêques canadiens nous a indiqué 
« qu’elle ne commentera pas l’af­
faire ».

Le directeur des services de 
presse, M. Jacques Binet, nous a 
expliqué que « la Conférence ne fi­
nance plus les SCI depuis long­
temps et n’a donc pas de liens di­
rects avec l’organisme».

« Les Services catholiques pour 
Voir page 12; Les SCI

WASHINGTON (AFP, Reuter) - 
La Maison-Blanche a affirmé hier 
que le moment était venu pour que 
des négociations globales sur le dé­
sarmement s’engagent entre les 
États-Unis et l’Union soviétique.

« Nous sommes prêts à aller de l’a­
vant dès que possible », a déclaré le 
porte-parole de la Maison-Blanche, 
Larry Speakes.

Le porte-parole était interrogé sur 
les déclarations d’un haut fonction­
naire soviétique, ayant requis l’ano­
nymat, qui avait qualifié, jeudi, la 
proposition américaine de négocia­
tions globales de « sans précédent ». 
Il avait ajouté que l’Union soviétique 
attendait davantage de précisions

avant de présenter une réponse dé­
finitive.

Le président Ronald Reagan avait 
proposé le 24 septembre dernier 
dans son discours devant l’Assem­
blée générale des Nations unies de 
regrouper l’ensemble des négocia­
tions sur le désarmement entre les 
deux super-puissances et avait bap­
tisé cette suggestion de « discus­
sions-parapluie » (umbrella talks).

Un haut fonctionnaire américain 
qui avait requis l’anonymat avait 
précisé la semaine dernière que ces 
discussions globales devraient re­
grouper les négociations sur les mis­
siles balistiques intercontinentaux, 
les euromissiles, les armes dans l’es­

pace, les armes chimiques, le déve­
loppement de mesures de confiance 
entre les deux pays et la réduction 
des forces conventionnelles en Eu­
rope.

L’Union soviétique s’est retirée 
des négociations sur le désarmement 
par suite de la décision des États- 
Unis de procéder à l’installation de 
missiles de croisière et de Pershings 
en Europe occidentale.

M. Speakes a déclaré pour sa part 
hier que l’objet de tels échanges se­
rait « de promouvoir une meilleure 
compréhension » entre les États- 
Unis et l’URSS, « dans l’espoir de 
parvenir à une reprise des conver- 

Voir page 12; Maison-Blanche

BERNARD DESCÔTEAUX

OTTAWA — Des changements ma­
jeurs sont à venir à Radio-Canada. 
Une fois réalisé le programme de 
compressions budgétaires de $75 mil­
lions annoncé il y a une semaine, le 
ministre des Communications, Mar­
cel Masse, entend passer à une se­
conde étape et revoir en profondeur 
le rôle, le mandat et les activités de 
Radio-Canada.

M. Masse a fait état hier de son in­
tention de procéder à cette « étude 
approfondie » au sujet de laquelle il 
s’est refusé d’apporter toute préci­
sion. Selon les informations recueil­
lies, il s’agirait de pousser plus loin, 
sinon à sa ümite, l’appUcation du rap­
port Applebaum-Hébert pour sa par­
tie touchant la radiotélédiffusion.

Dans une phrase plutôt laconique 
d’un bref communiqué, M. Masse 
laisse entendre en effet que cette 
étude pourrait conduire à un plus 
grand rôle du secteur privé et des 
gouvernements provinciaux dans te 
domaine de la télédiffusion.

Cela correspond à l’esprit du rap­
port Applebaum-Hébert qui suggé­
rait que Radio-Canada se déleste de 
ses activités de production au sec­
teur privé, exception faite de l’infor­
mation. Déjà le ministre précédent, 
le libéral Francis Fox, avait de­
mandé à Radio-Canada de faire pro­
duire d’ici cinq ans 50 % de ses émis­
sions par le secteur privé. M. Masse 
serait prêt à ce qu’on aille beaucoup 
plus loin, indique-t-on.

Pour ce qui est de la référence aux 
gouvernements provinciaux, il s’a­
girait de prendre désormais en 
compte l’existence de Radio-Québec 
et TV-Ontario dans l’établissement 
d’une politique nationale de radioté­
lédiffusion. Une des questions qu’on 
pourrait se poser, dit-on au minis­
tère, est à savoir s’il ne faut pas lais­
ser produire les émissions éduca­
tives pour enfants par Radio-Québec 
et TV-Ontario dont le mandat est jus-

M Marcel Masse

tement la télévision éducative.
Le communiqué émis hier par M. 

Masse portait principalement sur le 
programme de réduction des dépen­
ses et ce n’est que dans les deux der­
niers paragraphes que l’on fait état 
de cette «étude approfondie».

Selon ce communiqué, l’étude aura 
un double objectif : évaluer à long 
terme le rôle que jouera la Société 
Radio-Canada et assurer que les les 
fonds publics actuels sont utilisés à 
« meilleur escient ». On insiste par 
ailleurs sur le fait que « tout chan­
gement réel effectué à Radio-Ca­
nada doit d’abord reposer sur l’ins­
tauration d’un milieu favorable à 
l’essor des créateurs, des artistes et 
des producteurs».

Cette étude pourrait se réaliser ra­
pidement. En fait, au ministère on 
semble déjà prêt à procéder. On at­
tendrait simplement que les auto­
rités de Radio-Canada aient soumis 
le programme de compressions bud­
gétaires de $75 millions et qu’on ait 

Voir page 12; Radio-Canada

Refusant tous les blâmes, Pierre Trudeau 
affirme qu’il aurait pu gagner les élections

«

M. Pierre Trudeau

OTTAWA (PC) — L’ancien premier ministre 
Pierre Trudeau affirme qu’il aurait pu gagner les 
élections générales du 4 septembre — « si vous 
voulez savoir la vérité » — et il ne demeurera pas 
les bras croisés si on continue à lui jeter le blâme 
pour l’humiliante défaite du Parti libéral.

M. Trudeau, qui était interviewé à l’émission 
Canada AM au réseau de télévision CTV, a ce­
pendant refusé de commenter les remarques for­
mulées par son successeur John Turner qui s’é­
tait plaint d’avoir hérité d’un parti « sans politi­
ques, sans préparation aucune et sans recrute­
ment ».

L’ancien premier ministre a d’abord mis en 
doute la justesse des citations qu’on lui deman­
dait de commenter puis il a ajouté : « Je me bor­
nerai à dire que si quelqu’un veut discuter avec

moi, si on veut me provoquer pour que je fasse un 
retour en politique, il n’y a pas meilleur moyen 
pour s’y prendre.

« Pour l’instant, toutefois, je n’ai pas l’intention 
de faire de commentaires, mais je ne resterai 
pas silencieux bien longtemps si on persiste à 
m’attribuer tous les blâmes. Je crois que j’aurais 
pu gagner ces élections, si vous désirez savoir la 
vérité. »

M. Trudeau n’a pas répondu lorsqu’on lui a de­
mandé s’il avait nui à John Turner dans sa cam­
pagne électorale en lui faisant effectuer autant 
de nominations à saveur politique.

« C’est une question à laquelle je répondrai un 
jour si les gens continuent a sérénader le même 
refrain. Je ne répondrai pas immédiatement. » 

Voir page 12; Trudeau M. John Turner

Le Salon du livre
A l’occasion du septième 
Salon du livre de Montréal 
qui s’ouvre mardi, à la Place 
Bonaventure, LE DEVOIR 
publiera, dans son édition 
de demain, un supplément 
de 20 pages, consacré au 
thème suivant: « Avons- 
nous vécu 1984 ? ». Cette 
question, nous l’avons 
posée à une vingtaine 
d'écrivains et de 
philosophes qui esquissent, 
sous forme de réflexion ou 
de fiction, leur vision de 
cette année marquée par 
l'ombre du roman futuriste 
de Georges Orwell. À lire 
dans LE DEVOIR de 
demain.

h
le

fo

Les féministes ont beaucoup écrit et beaucoup crié 
sur ies hommes.
Ce phampiet sans prétention, « efies » ie trouveront 
grinçant et cruei.
C’est vrai. J’ai décidé d’être — comme eiies — impi- 
toyabie! J’espère que ces pages évidentes de vérité, 
où J’appeiie ies choses par ieur nom, réussiront à 
déranger toutes ies décolonisatrices que le ridicule 
n’a pas encore réussi à tuer.

REGGIE CHARTRAND Déconseillé à ceux qui n 'ont pas le sens de l'humour
Stank^
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SUITES
DE
LA PREMIERE 
PAGE
^ Mode de scrutin
une formule qui va rejoindre plu­
sieurs des préoccupations, ajoute le 
ministre responsable : le rapport 
électeur-élu, par exemple; l’expres­
sion du suffrage populaire doit se 
traduire presque intégralement, à 
mon sens, dans le pourcentage des 
sièges ICI à l’Assemblée nationale. 
C’est dans ce sens-là que nous tra­
vaillons et nous vous ferons une pro­
position en temps utile », dit M. Du- 
haime, invitant les bbéraux à mettre 
fin à leur « blocage systématique ». Il 
conclut : « Je vous donne rendez- 
vous pour très bientôt. »

Depuis plusieurs jours, le ministre 
n’a pas daigné répondre aux ques­
tions du DEVOIR à ce sujet. Mais le 
journal a appris que le ministre a as­
socié à sa démarche les députés in­
téressés au sujet. Il leur a soumis 
pour étude, selon un député péquiste, 
un scénario qu’il qualifie d’étonnant, 
d’intéressant, extraordinaire même. 
Le projet fait place à un mode de re­
présentation proportionnelle, dont 
les modalités restent à déterminer, 
mais il y aurait deux sortes de dépu­
tés ; les uns élus selon le mode ac­
tuel, dit majoritaire uninominal à un 
tour, les autres selon la représenta­
tion proportionnelle compensatoire.

S’il se réalise, le projet aurait un 
double avantage : concrétiser une 
réforme qui est dans le programme 
des péquistes et des libéraux depuis 
des années : permettre de se faire 
dire un OUI référendaire et d’ainsi 
sauver ses meubles électoraux, 
grâce à l’apport de la proportion­
nelle. Pour y arriver, le gouverne­
ment aurait recours à la nouvelle loi 
sur la consultation populaire, dont il 
profiterait également pour ajuster le 
Parlement aux réalités de l’heure.

C’est là qu’intervient le suffrage 
universel pour l’élection du premier 
ministre, de la même manière que le 
PQ élira son prochain chef, après le 
départ de M. Lévesque.

M Duhaime a dit qu’il était per­
sonnellement favorable à cette for­
mule, devant ses électeurs de Sha- 
winigan, récemment. 11 y voit le pro­
longement logique de la prise de po­
sition du PQ pour l’élection de son 
chef. Il estime que les Québécois ont 
l’âme républicaine. « Je crois pos­
sible que le Québec puisse un jour 
élire son chef au suffrage universel 
en plus de voter pour des députés. » 
Le ministre a manifestement carte 
blanche pour aller le plus loin pos­
sible dans cette direction. Cela pour­
rait embêter les libéraux, qui ont ré­
pété hier encore qu’il n'est nullement 
question de réforme quant à eux.

Quant au projet de réforme sur la 
consultation populaire, il vise à re­
connaître aux électeurs et aux par­
lementaires le droit d’initier un ré­
férendum. A l’heure actuelle, seul le 
gouvernement peut le faire. De plus, 
le gouvernement pourrait soumettre 
au vote populaire une question de 
portée générale ou spécifique ou un 
projet de loi, sans être soumis à l’ap­
probation préalable de l’Assemblée. 
C’est précisément le cas du projet de 
réforme du mode de scrutm.

Concernant l’initialive parlemen­
taire, les commissions parlementai­
res seraient autorisées à soumettre à 
l’Assemblée une motion de consulta­
tion populaire sur un projet de loi à 
l’étude ou sur une question de portée 
générale, une motion en ce sens de­
vrait être adoptée par une majorité 
des deux-tiers des députés.

Quant à la tenue d’un référendum 
à l’initiative populaire, elle serait 
soumnise aux conditions suivantes:
■ une pétition précisant l’objet de la 
demande et signée par 1,000 électeurs 
est transmise au directeur général 
des élections (DGE);
■ la pétition vabdée et autorisée par 
le DGE doit recueillir 250,000 signa­
tures d’électeurs provenant d’au 
moins trois régions administratives;
■ les 250,000 signatures doivent être 
recueillies dans un délai de 180 jours;
■ les référendums d’initiative popu­
laire seraient tenus durant une pé­
riode annuelle fixe.

D’autre part, il serait possible de 
tenir simultanément une consulta­
tion populaire et une élection. Le 
projet à l’étude mamtient la formule 
des comités nationaux restreints au 
nombre d’Options en présence et 
ayant l’exclusivité de dépenser et 
d’obtenir à cette fin du financement; 
mais il suggère d’évaluer la possibi­
lité de donner à d’autres comités la 
bberté de dépenser, avec divulgation 
des sources et plafond de dépenses, 
sans toutefois recevoir l’aide de l’Fl- 
tat. Le contrôle et le plafonnement 
des dépenses référendaires seraient 
maintenus. Diverses mesures sont 
prévues pour réduire sensiblement 
le coût d’un référendum. Par exem­
ple, le référendum de mai 1980 a 
coûté $21 millions au Trésor public. 
En abolissant la révision des listes 
électorales, il serait possible de ré­
duire d’au moins $7 millions ces 
coûts. La réduction de la participa­
tion financière de l’Etat auprès des 
comités nationaux ($3.5 millions en 
1980) permettrait d’autres écono­
mies.

De façon générale, le projet allège 
et modifie la loi de 1978, afin d’en fa­
ciliter l’usage; il propose un élargis­
sement de la notion de consultation 
populaire, en faisant un instrument 
de démocratie directe et jjermettant 
de débloquer une situation, grâce à 
une réponse claire, positive ou néga­
tive, de la population sur une ques­
tion pprécise. C’est précisément le 
cas de la réforme du mode de scru­
tin.

La double réforme compléterait 
l'ambitieux programme péquiste: 
remettre l’électeur au centre de tout 
le processus démocratique. Cet ob­
jectif avait été mis en veilleuse pour 
placer le gouvernement, et lui seul, 
au coeur du processus référendaire. 
Il estime le moment venu, avant la 
fin de son deuxième mandat, de re­

voir l’ensemble du processus pour 
redonner à l’électeur la place de 
choix qui lui revient.

Paüer privilégié d’mtervention et 
de décision, le gouvernement veut 
utiliser cet instrument de démocra­
tie (ürecte qu’est le référendum sans 
les contraintes que lui impose la loi 
actuelle en assujettissant l’ensemble 
du référendum à la procédure par­
lementaire.

L’on songe même à des référen­
dums sur une base locale ou régio­
nale, à l’introduction des municipa­
lités régionales de comté (MRC) 
dans le processus de la consultation 
populaire, leur confiant la responsa- 
bihté de tenir à jour les hstes d’élec­
teurs.

Le projet reconnaît qu’un référen­
dum n’a pas un pouvoir législatif di­
rect et n’a qu’un caractère consulta­
tif. Mais sa valeur politique est 
énorme : la première loi de la vie po- 
btique, en démocratie, est celle de la 
majorité clairement exprimée. De 
plus, un gouvernement peut s’en­
gager explicitement à accepter le ré­
sultat a un référendum.

4 Radio-Canada
terminé les discussions à cet égard. 
Selon les indications données hier 
par M. Masse, Radio-Canada doit 
soummettre son programme de 
compressions le 30 novembre.

L’étude sur Radio-Canada se fera 
en collaboration avec les dirigeants 
de cette société, mdique-t-on dans le 
communiqué. Il semble toutefois que 
le mot « collaboration » signifie dans 
ce cas qu’il y aura des discussions. 
I,e ministère des Communications a 
déjà des études en main et M. Masse 
a l’intention de recourir à un groupe 
de trois experts qu’il vient de consti­
tuer pour le conseiller sur Radio-Ca­
nada.

La décision du gouvernement con­
servateur de revoir le rôle de Radio- 
Canada n’est pas surprenante. Le 
Parti conservateur a toujours été 
critique de l’administration de la so­
ciété. Pendant la campagne électo­
rale, David Crombie, aujourd’hui mi­
nistre des Affaires indiennes, avait 
déclaré: « Radio-Canada a besom de 
plus de programmes. Pas de nou­
veaux vice-présidents. Plus d’argent 
pour le talent, moins pour les forêts 
de mémos pour s’excuser du gaspil­
lage inexcusable dénoncé par le Vé­
rificateur général du Canada ».

Le fait que M. Masse s’entoure 
d'un groupe d’expetrts pour le con­
seiller confirme l’existence d’une 
certaine méfiance à l’endroit de la 
direction de Radio-Canada. Le pre­
mier mandat confié à ces experts 
consiste à mener des consultations 
avec la direction de Radio-Canada 
quant aux compressions qui seront 
effectuées.

Radio-Canada a déjà en main son 
programme de restnctions budgétai­
res, ayant prévu qu’on en viendrait là 
tôt ou tard. Ces trois experts, MM. 
Torn Gould, Paul Audley et Jean Pa- 
quin, ont pour mission en quelque 
sorte d’empêcher Radio-Canada de 
jouer le jeu classique consistant à 
procéder à des compressions choi­
sies spécifiquement pour susciter 
des réactions négatives de la part du 
pubbc M. Masse insiste pour que les 
compressions portent d’abord sur les 
activités d’administration et ne nui­
sent pas au développement d’artistes 
et de producteurs canadiens.

M. Masse indiquait hier que Radio- 
Canada aurait certains choix à faire. 
Un de ces choix serait par exemple 
l’abandon définitif de son projet de 
deuxième chaîne qui aurait servi à la 
reprise d’émissions et à la diffusion 
de films. Une partie des compres­
sions se trouve par ailleurs dans l’ap­
plication des recommandations du 
Vérificateur général, Kenneth Dye, 
qui l’an dernier a procédé à une vé­
rification intégrée de Radio-Canada.

Dans ce rapport remis à Radio-Ca­
nada en mai dernier, M. Dye fait 64 
recommandations pour améliorer 
l’organisation et la direction des ré­
seaux de radio et de télévision. 
Parmi une série de constatations peu 
élogieuses pour la direction de Ra­
dio-Canada, le Vérificateur général 
notait:
■ l’absence presque totale de plani­
fication stratégique qu’il quabfiait de 
« grande lacune », ce qui a pu engen­
drer des conséquences à tous les ni­
veaux: orientations d’avenir, finan­
cement, relation de travail, etc. Par 
exemple, Radio-Canada n’avait pas 
ces dernières de plan de finance­
ment correspondant à des hypothè­
ses réabstes des ressources gouver­
nementales.
■ l’absence de procédé rendant les 
directeurs de service responsables 
de la qualité et des coûts des pro­
grammes et l’absence de méthodes 
de gestion favorisant l’efficacité et la 
productivité.
■ l’absence de critères mesurant le 
succès de la programmation et l’ab­
sence de précision des auditoires vi­
sés.
■ une gestion des ressources humai­
nes médiocre réabsée sans stratégie 
ni plans opérationels. Les pratiques 
relatives à la gestion des relations de 
travail, le plan de carrière, la santé 
et la sécurité au travail manquaient 
de cohérence.

Le Vérificateur général notait par 
ailleurs que Radio-Canada sous-uti- 
bsait ses techniciens qui étaient 
payés à ne rien faire dans au moins 
10 % du temps de travail. Il souli­
gnait l’absence de contrôle sur le 
temps supplémentaire alors qu’un 
nombre significatif d’employés fai­
sait plus en temps supplémentaire 
que leur salaire de base. Plus de 2,000 
employés avaient touché entre $5,000 
et $40,000 de temps supplémentaire 
en 1983 alors trois personnes avaient 
touché plus de $40,000. Dans deux 
émissions analysées, The Journal et 
la série Empire, les budgets furent 
défoncés en raison d’une prévision de 
coûts défaïUantes.

Dans ses commentaires au rap­
port, le président de Radio-Canada 
avait accepté la majeure partie des 
recommandations de M. Dye. Dans 
certains cas, il disait avoir com­
mencé déjà à les implanter depuis sa 
nommmation à ce poste.

4 Les SCI
immigrants sont autonomes, a-t-il 
conclu. C’est aux piersonnes concer­
nées de répondre de leurs actes ».

Par la voix de son directeur des 
relations de presse, M. l’abbé André 
î.amoureux, l’Archevêché de Mont­
réal a fait savoir, hier après-midi, 
que les autorités ecclésiastiques « ré­
servaient leurs commentaires pour 
plus tard, après une étude de la ques­
tion »

Le porte-parole a indiqué que les 
autorités avaient pris connaissance 
des révélations du D EVOIR et étu­
diaient « les moyens de secounr l’or­
ganisme ».

« Bien que cet orgamsme soit auto­
nome et indépendant de l’Arche­
vêché et ne relève pas directement 
de l’Eglise de Montréal, nous a dé­
claré l’abbé Lamoureux, il reste que 
deux membres du conseil d’adminis­
tration occupent chez nous de hautes 
fonctions ».

Outre l’abbé Mario Paquette qui 
agit à titre de vicaire épiscopal, il 
s’agit de l’abbé Robert Beaupré qui 
occupe les fonctions d’adjoint du 
coordonnateur général de la pasto­
rale et des questions sociales.

« Ces deux personnes oeuvraient à 
titre personnel, a conclu le porte-pa­
role. Nous sommes très soucieux de 
connaître les différents aspects de 
l’affaire et d’étudier les mesures qui 
pourraient s’imposer».

Du côté du ministère fédéral de 
l’Emploi et de l’Immigration qui a 
versé pour plus de $ 300,000 en sub­
ventions aux Services catholiques 
pour immigrants depuis six ans, on 
procédait, hier, à certaines vérifica­
tions. Le ministère fera connaître 
aujoud’hui sa fwsition.

Au niveau provincial, le bureau de 
la mimstres des Communautés cultu­
relles et de l’Immigration, Mme 
Louise llarel, a tenu à rappeler que 
l’organisme n’avait reçu que deux 
subventions totalisant moins de 
$ 19,000 au cours des deux dernières 
années.

« Nous allons examiner l’état ac­
tuel de nos relations avec les SCI 
pour adopter une Ugne de conduite », 
nous a confié un porte-parole du ca­
binet de Mme Harel.

I,e Centre des services sociaux du 
Montréal-métropolitain qui subven­
tionne le séjour des réfugiés au cen­
tre d’accueil MATRI, géré par les 
SCI, n’a pas daigné commenter l’af­
faire. La direction des communica­
tions était en réunion, hier, tout Ta- 
près-midi.

4 CTCUM
semblée d’accepter le rapport de 
médiation.

La CTCUM a fait savoir hier en fin 
d’après-midi son acceptation du rap­
port de médiation. La Commission 
précisait, dans son communiqué, 
qu’elle prendrait « toutes les me­
sures nécessaires pour que le service 
normal du transport en commun à 
Montréal reprenne le plus rapide­
ment possible aux heures habituelles 
et sur toutes les lignes de métro et 
circuits d’autobus».

I,a dernière grève du transport à 
Montréal s’était terminée, en mai 
1983, par la Loi 16 qui forçait le re­
tour au travail et plaçait sous tutelle 
le Syndicat des employés d’entretien 
(CSN).

l,a CTCUM et le Syndicat des 
chauffeurs d’autobus et opérateurs 
de métro (SCFP-FTQ) avaient com­
mencé à négocier en février 1984. Le 
syndicat fondait ses principales re­
vendications sur l’amélioration des 
conditions de travail et sur une ré­
duction de la semaine de travail; il 
réclamait une hausse de traitement 
de 8% la première année. Le rapport 
de médiation qui a été transmis mer­
credi aux parties — et sur lequel les 
deux côtés avaient à se prononcer au 
plus tard hier — donne raison au syn­
dicat en ce sens qu’il retient le temps 
de travail de 2h30 par semaine en 
1986 ; la semaine ne sera plus que de 
40h, ce qui mènera à l’embauche de 
250 ou 300 nouveaux chauffeurs.

Les améliorations aux conditions 
de travail des syndiqués, a souligné 
hier un porte-parole de la CTCUM, 
signifieront un coût additionnel de $3 
millions en 1985 et de plus de $9 mil­
lions en 1986 La présentation d’un 
budget additionnel pour 1985 est 
chose plausible, selon un représen­
tant de la CTCUM. Le rapport de 
médiation prévoit une réduction de 
30 minutes de la journée de travail 
(semaine qui passe, en 1986, de 42h et 
demie à 42h), ce qui nécessitera 
l’embauche de nouveaux chauffeurs 
dont la formation devra se faire au 
cours de l’an prochain, La conven­
tion n’est pas encore rédigée, certai­
nes clauses doivent être fignolées 
lorsque les parties se reverront dans 
quelques jours.

Cette convention doit entrer en vi­
gueur le 12 janvier 1984 et se ter­
miner le 11 janvier 1987. La partie 
patronale explique que les amélio­
rations des conditions de travail sug­
gérées par elle le 16 octobre eussent 
été moins coûteuses; ces modifica­
tions auraient touché des modifica­
tions dans « l’amplitude » et des me­
sures pour rendre plus attrayants 
certains jobs — selon la CTCUM, les 
plus anciens des syndiqués ont la li­
berté de « choisir ce qu’il y a de 
mieux sur le menu », ce qui porterait 
les moins anciens à plus de modéra­
tion pour accomplir des tâches dé­
considérées par les « séniors ».

Un autre groupe de salariés de la 
CTCUM, les répartiteurs, avaient en­
voyé un avis de grève pour le 5 no­
vembre mais, après discussions avec 
le Conseil des services essentiels, 
avait retiré cet avis. Les répartiteurs 
songeraient à se mettre en grève 
sous peu, selon ce que l’on apprenait 
hier au siège de la CTCUM qui n’a 
pas encore été avisée officiellement 
de l’intention de ces syndiqués insa­
tisfaits des dernières offres patrona­
les.

Dans leurs déclarations pubbques, 
les dirigeants syndicaux avaient, de­
puis le début du confht, insisté sur la 
volonté de leur groupe de se plier 
scrupuleusement à l’ordonnance du 
Conseil des services essentiels. On a 
donc pu constater, aux heures de 
pointe, que les chauffeurs étaient au 
rendez-vous, sans uniforme cepen­
dant, pour véhiculer les Montréalais. 
Selon la commission, l’achalandage 
normal du métro se situe à 700,000 
personnes par jour et l’on a constaté 
que, depuis quatre semaines, cet 
achalandage, en raison du nombre 
réduit d’heures de fonctionnement 
du réseau, cet achalandage était 
passé à 400,000 ou 450,000 personnes 
s’engouffrant rapidement dans le 
métro pour ne pas rater le « dernier 
métro ». Les détenteurs de la CAM 
(Carte autobus-métro pour le mois 
d’octobre auront droit à un rembour­
sement dont les modalités seront 
connues ces jours-ci mais l’on se sait 
pas encore si la CTCUM adoptera la 
même politique de compensation 
jxiur la CAM de novembre.

4 Trudeau
Il a également refusé de commen­

ter les premières semaines du nou­
veau gouvernement conservateur, 
affirmant qu’il ne suivait pas avec 
assiduité les nouvelles et qu’il était 
« trop tôt pour porter un jugement ».

« Il est en pleine lune de miel. Ne 
perdez pas votre temps en essayant 
de gâcher son plaisir. Laissez-le agir, 
puis démohssez-le s’il agit mal».

M Trudeau a été interviewé à 
Washington après avoir reçu un prix 
de $ 50,000 de la Fondation pour la 
paix Albert-Einstein à la suite de sa 
mission de paix

Elaborant sur ce qu’il avait dé­
claré mardi en acceptant le prix, 
l’ancien premier ministre a déclaré 
que le président Reagan devrait por­
ter « une grande partie du blâme » 
dans l’efficacité de TOtan et que les 
questions d’importance sont laissées 
aux bureaucrates plutôt qu’aux diri­
geants pohtiques.

« Mais pourquoi tout remettre sur 
lui’’ Nous sommes tous membres de 
l’Alliance et je pense que c’est la 
faute des autres si le pouvoir est 
laissé au leader principal. »

M. Trudeau a laissé entendre que 
s’il n’avait pas réussi à convaincre 
Reagan au cours de sa mission de 
paix, un front commun des alliés 
pourrait avoir plus de chance.

« Je considère maintenant que le 
véitable véhicule est l’Otan. Nous en 
sommes tous membres. Nous pou­
vons l’utiliser pour créer une pres­
sion sur les leaders pour qu’ils soient 
capables de discuter de la question 
de la paix plutôt que de simplement 
présenter leur budget militaire et se 
dire, « Nous sommes bons, nous sou­
tenons rotan parce que nous dépen­
sons ces milliards supplémentaires 
pour l’aider».

« C’est très bien, mais combien de 
milliards sont dépensés pour cons­
truire la paix? Ma réponse est: pas 
un seul ».

À Ottawa, M. Turner a refusé, 
hier, de répliquer à la gifle que lui a 
administrée son prédécesseur Pierre 
Trudeau en affirmant qu’il aurait pu 
conserver le pouvoir à son parti.

Au «je crois que j’aurais pu gagner 
ces élections» de M. Trudeau, M. 
Turner a répondu hier: «On ne le 
saura jamais, je ne suis pas prophète 
et je n’ai pas de boule de cristal».

M. Turner s’est défendu d’avoir 
tenté de faire de son prédécesseur le 
bouc émissaire de la déconfiture li­
bérale. «Je n’en ai jamais fait un

AUJOURD’HUI
16 novembre

par la PC et l’AP

\ 20 h. à l'arsenal du ré 
fjimenl des fusiliers du 
\Ionl Royal, 3721, rue 
llenn .lulien, 23e regrou 
penienl des sergents 327- 
n:i4H

■
\telier de céramique 

avec l.iopold Koulem, ces 
16 et 17 novembre de 10 h à 
16 h 4K8 9539

■
l’oui la 12e année consé- 

culive les artisans du Ri­
chelieu tiendront leur expo­
sition d'automne annuelle 
Rendez vou.saugymna.se 
de l'école Pointe-Olivier, 
187. chemin des Patriotes, 
près de l'église de Saint- 
Mal hias

■
l.a gaiderie Rosemonde, 

située au cégep de Rose­
mont, a be.soin de grands- 
pai enls bénévoles pour ac­
compagner les enfants à la 
piscine, les vendredis ma­
lins Si vous désirez parti­
ciper à cette activité et par­
tager quelques heures de 
loisirs avec de jeunes en­
fants 866-4110

■
Une jeune famille de Uon- 

gueuil est à la recherche 
d'un couple de grands-pa­
rents bénévoles pour par­
tager les activités familia­
les de loisirs, les anniver­

saires et la fête de Noel 
866 4110 ■

Une jeune mère et son 
pet 11 garçon de 7 ans, habi­
tant l'Kst de Montréal, ai­
meraient rencontrer un 
couple de grands-parents 
bénévoles sur une base 
amicale 866-4110 

■
Une mère de Notre- 

Dame de-Grâce aimerait 
bénéficier de la présence 
d'un couple de grands-pa­
rents bénévoles pour .son 
petit garçon de 3 ans qui vit 
éloigné de ses grands-pa­
rents 866-4110 

■
l.e Centre intercullurel 

Monchanin consacrera 
deux soirées à la publicité 
et l'environnement urbain 
l.a que.stion le style de vie 
qui nous est proposé à 
grand renfort de publicité 
correspond t-il vraiment 
aux a.spirations. idéaux, va­
leurs propres à chaque 
gioujie ethnoculturel’’ Ren­
dez-vous à 20 h, au centre, 
4917, rue Sainl-Urbain 288- 
72'29 ^

I.'Association des étala­
gistes du Québec, orga­
nisme tout nouveau, offre 
la possibilité de suivre des 
cours de formation et de 
IH'rfectionnement 521-0601

bouc émissaire», a-t-ü soutenu. Selon 
lui, la remontée des conservateurs 
dans les sondages, même après Té- 
lection n’est pas surprenante. «Après 
l’extraordinaire mandat qu’ils ont 
reçu à l’élection il est normal que 
cela conUnue», a-t-il expliqué.

Les remarques de M. Trudeau ont 
soulevé des répliques plus cmglantes 
toutefois du député libéral de Shef- 
ford, M. Jean Lapierre. Il a comparé 
M. Trudeau aux «spectateurs de ga­
leries» qui auraient toujours fait 
mieux que ceux qui sont sur le 
terram.

«Il a regardé l’élection passer et 
dit maintenant j’aurais fait ceci ou 
celà. Il aurait été agréable d’avoir 
ses conseils au bon moment», a lancé 
M. Lapierre.

Comparant M. Trudeau à un gé­
rant d’estrade, le jeune député a sou- 
hgné «qu’il y avait plusieurs libéraux, 
que J’appelle des spectateurs de ga­
leries, qui soutiennent qu’ils auraient 
fait mieux».

«Tout le monde peut prétendre 
qu’il aurait gagné s’il s’était pré­
senté, mais avec des si on va à Pa­
ris», a-t-il ajouté, «mais les sondages 
au moment où M. 'Trudeau était chef 
étaient assez évidents pour prédire 
le résultat», a-t-il ajouté.

De l’avis du responsable de la 
campagne libérale au Québec, qui a 
vu le nombre des députés passer de 
74 à 17, M. André Ouellet, de tels pro­
pos ne .soulèveront pas de zizanie au 
sein du parti. «Je pense qu’il (M. Tru­
deau) demeurera un libéral actif 
dans l’avenir», a-t-il dit.

4 Maison-Blanche
sations » sur le désarmement et « à 
un progrès dans ces conversations ».

Il a ajouté que les États-Unis es­
timaient « Le moment venu de dis­
cuter de la relation entre les sys­
tèmes d’armes offensifs et défensifs 
et d’envisager la possibilité de re­
prendre les conversations sur les 
missiles à longue portée ainsi que 
sur ceux de portée intermédiaire. »

Selon le Washington Post, l’ambas­
sadeur d’URSS à Washington, Ana­
toly Dobrynine, a demandé des dé­
tails sur la proposition de « négocia­
tions-parapluie » dans un entretien 
avec le secrétaire d’État, George

Shultz, le 26 octobre dernier. Le mi­
nistre soviétimie des Affaires étran­
gères Andrei Gromyko aurait fait de 
même auprès de l’ambassadeur 
américain à Moscou, Arthur Hart­
man.

(M. Shultz a d’autre part été re­
conduit dans ses fonctions et prési­
dera aux destinées de la diplomatie 
américaine joendant le second man­
dat du président Reagan, a-t-on ap­
pris hier de source officielle.)

M. Reagan a évoqué de son côté la 
possibilité pour les deux super-puis­
sances de nommer un représentant 
spécial sur le désarmement, afin de 
faciliter la reprise du dialogue. Mais 
le secrétaire à la Défense, Caspar 
Weinberger, s’oppose à la nomina­
tion d’un seul responsable de l’en­
semble des négociations soviéto- 
américames.

Les négociations globales sur le 
désarmement qui font actuellement 
l’objet de travaux d’approche entre 
tes Etats-Unis et l’Union soviétique 
avaient été suggérées pour la pre­
mière fois par le président Reagan à 
l’ONU.

« Nous devons étendre le proces­
sus du contrôle des armements en 
installant un parapluie plus large 
sous lequel il pourra fonctionner », 
avait explique le président Reagan, 
ajoutant que « si les progrès sont 
temporairement bloques dans un do­
maine des pourparlers, ce cadre nou­
vellement établi pour le contrôle des 
armements pourrait nous aider à re­
prendre le fü dans d’autres négocia­
tions. »

Au lendemain de la réélection du 
président, un de ses collaborateurs 
avait ressorti l’idée de la « négocia­
tion-parapluie » en précisant qu’elle 
pourrait recouvrir tous les aspects 
des relations de sécurité entre les 
deux super-puissances, c’est-à-dire :
■ les entretiens START sur les mis­
siles balistiques intercontinentaux
■ les entretiens INF sur les missiles 
de portée intermédiaire en Europe
■ les systèmes défensifs anti mis­
siles dans l’espace
■ les armes chimiques
■ les mesures de rétabüssement de 
la confiance
■ la réduction des forces convention­
nelles en Europe (MBFR).

1982: devant des homme.s 
d'affaires américains, le 
niinislre .soviétique du 
Commerce Nikolai Patolil- 
chev demande à Wa.shing 
ton de renoncer à utili.ser 
l'arme des .sanctions éco- 
nomi(|ues
1980 l'explo.sion d'un dépôt 
de munitions fait plusieurs 
dizaines de morts et des 
centaines de blessés à 
Bangkok
1977 a\ ani de rencontrer le 
président .limmy Carter, le 
chah d'Iran se déclare prêt 
à agir activement pour em- 
(lêcher une hausse des prix 
du pétrole
1972 les Etats-Unis et leurs 
alliés occidentaux propo­
sent à rUR.S.S d’engager 
des pourpai 1ers exploratoi­
res sur une réduction des 
forces militaires en Europe 
cenirale
1970 le bilan d’un typhon 
SUIVI d'un raz de-marée qui 
a balayé la Baie du Bengale 
pourrait atteindre un demi- 
million de morts 
1968 rUnion .soviétique 
lance Proton-4, le vaisseau 
spatial le plus lourd mis en 
orbite ju.squ'à ce jour 
1933 le président Getulio 
Vargas obtient les pleins 
jxiuvoirs au Brésil

Donnez un cadeau UNICEF 
à un ami 

et aidez un enfant.

UNICEF ne fait pas 
uniquement des caries pour 
les fêtes UNICEF offre 
egalement tout un choix de 
cartes toutes occasions, 
reproductions d'oeuvres 
d artistes du monde entier, 
et une très jolie gamme 
d articles de papeterie'. 
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plaisir à un ami et aidez 
un enfant Achetez un 
cadeau UNICEF au- 
jourd hui
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SPORTS

Le Canadien a remporté sa plus importante 
victoire de la saison à Edmonton (Tremblay)

EDMONTON (PC)- 
Selon Mario Tremblay, 
la victoire de mercredi à 
Edmonton contre les Oi­
lers est jusqu’à présent 
« la plus importante de 
la saison » pour le Ca- 
nadiea

« On se bat pour la 
première position (au 
classement général) et 
le résultat du match 
nous prouve que nous

sommes bons. Si nous 
avions perdu cette ren­
contre, nous aurions 
conclu que notre deu­
xième place ne voulait 
pas dire grand chose », a 
ajouté l’aiber droit, l’un 
des meilleurs du Cana­
dien depuis qu’il a été 
réuni à Mats Naslund et 
Pierre Mondou.

Les trois joueurs ont 
amassé 13 des 27 points

de l’équipe au cours de 
ce périple dans l’Ouest 
au cours duquel le Ca­
nadien a amassé cinq 
points au classement 
des équipes sur une pos­
sibilité de six.

« Toute l’équipe joue 
du bon hockey disci­
pliné», a toutefois dit 
Tremblay.

Le pilote Jacques Le­
maire a, quant à lui, re­

connu que le Canadien 
avait donné une des plus 
belles démonstrations 
d’échec-avant de sa 
jeune saison, surtout en 
troisième période.

« C’est vrai que nous 
avons bien joué à Ed­
monton, a dit Lemaire, 
mais n’oubliez pas que 
nous avons aussi livré 
tout un match à Vancou­
ver ».

EN BREF...
■ Yves Preston à Viry

PARIS (AFP) — Le Canadien Yves Près- 
ton, 28 ans, qui vient des Jets de Winnipeg, 
fera ses débuts, samedi soir, dans le cham­
pionnat de France de hockey, sous les cou­
leurs de Viry, un club de la banlieue pari­
sienne, actuellement avant-dernier du clas­
sement. Preston, un avant-centre, rempla­
cera jusqu’à la fin de la saison son compa­
triote Guy Fournier, victime d’une double 
fracture de la mâchoire et indisponible pour 
trois mois. En outre, Preston assurera l’en­
traînement spécifique des défenseurs sous la 
direction de Fournier, nouvel entraîneur de 
l’équipe. Les dirigeants espèrent que l’arrivée 
de Preston provoquera un choc psycholo­
gique salutaire.

■ Adieu Panthers
ROCHESTER, Michigan (AP) — La direc­

tion des Panthers du Michigan de la Ligue de 
football des Etats-Unis, a laissé savoir à ses 
employés qu’elle cessait ses opérations et que 
les chèques de paies émis hier étaient les der­
niers. Vince Lombardi Junior, président et di­
recteur général de l’équipe, a précisé que 
même si la fusion avec les Les Invaders de 
Oakland devenait réalité, les Panthers ne res­
teraient pas dans la région de Detroit. Les 
Panthers avaient remporté le premier cham­
pionnat de la USFL en 1983.

■ Pam Shriver résiste
BRISBANE (AP) — Au tournoi de tennis 

féminin de Brisbane en Australie, la pre­
mière tête de série et championne sortante, 
l’Américaine Pam Shriver, a difficilement 
battu l’Australienne Dianne Balestrat en trois 
sets de 6-3,4-6 et 6-4. Une surprise a par ail­
leurs été enregistrée quand l’Australienne Liz 
Smylie a défait sa compatriote Wendy Turn- 
bull 6-3,7-6.

■ Jose Higueras battu
ANTWERP (AP) - Le Suédois Joakim 

Nystrom a disposé de l’Espagnol José Higue­
ras 6-1 et 6-2, pour atteindre les quarts-de-fi- 
nale du tournoi de tennis des Champions 
d’Europe, à Antwerp en Belgique. Nystrom 
sera opposé au Polonais Wojtek Fibak, ce 
dernier ayant battu l’Equatorien Andres Go­
mez en deux sets de 6-2, mercredi.

■ Johnny Miiler en tête
MIYAZAKI, Japon (AP) — L’Américain 

Johnny Miller a joué un 68, quatre sous la nor­

male, en première ronde du tournoi de golf, 
disputée sous la pluie, à Miyazaki au Japon. 
Miller a réussi cinq birdies consécutifs, et il 
devance un groupe de quatre golfeurs, dont 
les trois Japonais Toshiharu Kawada, Tsu- 
muru Irie et Isao Aoki, par un coup. Avec des 
fiches de 71, on retrouve les Américains 
George Archer, Willie. Wood, Chip Beck et 
Scott Simpson.

■ Tom Watson, bien sûr
MELBOURNE (AP) — L’Américain Tom 

Watson n’a éprouvé aucune difficulté sur le 
parcours du Club Royal de Melbourne, jouant 
une première ronde de 67, cinq sous le par, 
pour prendre la tête de l’Omnium austraüen. 
David Graham et ses compatriotes austra­
liens Peter Senior, lan Baker-Finch, Ossie 
Moore, Roger Mackay et l’Américain Payne 
Stewart partagent la seconde place avec un 
total de 70.

■ Coopération accrue
OTTAWA (PC) — Le ministre d’Etat au 

Sport amateur, Otto Jelinek, a signé hier avec 
l’ambassadeur d’Union soviétique à Ottawa, 
Alexei Rodionov, un protocole d’entente pour 
rentorcer la coopération sportive entre le 
deux pays. Le ministre Jelinek a obtenu l’as­
surance morale que l’URSS ne boycottera 
pas les Jeux olympiques d’hiver de Calgary 
en 1988. Il a néanmoins admis que la question 
reste hypothétique, et peut être altérte par la 
conjoncture politique. Le ministre a assuré 
l’ambassadeur Rodhonov que les athlètes so­
viétiques pourront venir à Calgary en toute 
sécurité. Le ministre Jelinek, d’origine tchè­
que, a déclaré aux journalistes que la signa­
ture de cette entente ne changeait pas ses 
sentiments personnels, profondément anti­
communistes.

■ Accidents de ski
BERNE, Suisse (AFP) — Les accidents de 

ski sont essentiellement dûs à une mauvaise 
utilisation du matériel, notamment en ce qui 
concerne l’ajustement des fixations. Il s’agit 
de la conclusion d’une étude menée par la Fé­
dération de ski Suisse, et publiée hier, à 
Berne. L’analyse de 2,133 accidents de ski sur­
venus l’hiver dernier dans les stations suisses 
de Davos, Adelboden et Portes du soleil, mon­
tre que ce sport n’est pas particulièrement 
dangereux. Par ailleurs, l’étude relève qu’au 
cours des dernières années, les progrès ont 
été moindres dans l’amélioration de la sécu­
rité des chaussures que pour les skis ou les fi­
xations.

Lemaire a précisé 
qu’il avait obtenu de ces 
joueurs ce qu’il voulait, 
soit qu’ils jouent aussi 
bien a l’étranger qu’au 
Forum. Le Canadien est 
donc sorti grandi de son 
premier vrai test de la 
saison. L’équipe avait 
prouvé qu’elle était en 
mesure de bien jouer au 
Forum, mais représen­
tait encore un point d’in­
terrogation à l’étranger. 
Le Tricolore avait en ef­
fet perdu trois de ses 
quatre matches sur la 
route, avant ce voyage.

Comme le soulignait 
hier le gardien Doug 
Soetaert - celui qui a 
fermé la porte aux Oi­
lers - pour expliquer le 
sentiment qui rè^epré- 
sentement chez le Ca­

nadien; « Nous sentons 
que nous pouvons vain­
cre n’importe quelle 
équipe sur n’importe 
quelle patmoire».

Les propos de Soe­
taert sont facilement vé­
rifiables. Contre les neuf 
premières équipes au 
classement général, 
avant les matches 
d’hier, le Canadien mon­
trait une fiche de 6-1-1.

ÉCHOS - Le Cana­
dien est rentré à Mont­
réal hier après-midi et 
reprendra l’entraîne­
ment aujourd’hui. Il dis­
putera ses q^uatre pro­
chains matches à domi­
cile, contre New Jersey, 
Toronto, Chicago et Dé­
troit.

Delorme a fait 
son nid à St-Louis

ST.LOUIS (PC) - 
« Je n’échangerais pas 
Gilbert Delorme pour un 
choix de première 
ronde », affirme Ronald 
Caron, le directeur gé­
néral des Blues de 
St. Louis. L’entraîneur 
Jacques Demers en 
parle pour sa part 
comme d’un joueur-clé.

Delorme a été, dit-on, 
le meilleur défenseur 
des Blues au cours des 
dernières séries élimi­
natoires et depuis le dé­
but de la présente sai­
son. C’est au mois de fé­
vrier dernier qu’il aurait 
commencé à changer 
pour le mieux.

« A force de travailler 
avec Jacques Demers et 
Barclay Plager, il a dé­
montré des signes de 
compréhension défen­
sive, explique Caron. Il 
s’est rendu compte que 
pour réussir, il ne lui fal­
lait pas nécessairement 
compter des buts».

« Il y a eu une période 
d’adaptation, mais je me 
suis replacé. J’ai connu 
de bonnes séries élimi­
natoires en ne jouant 
pas de façon « fancy », 
convient Delorme, dont 
la fiche offensive est 
d’aucun but et quatre 
passes, en dépit d’un fort 
lancer frappé. Dans la 
défaite de 7-3 contre les 
Nordiques mercredi, il 
n’était sur la glace pour 
aucun but des visiteurs 
et son total de « plus 4 »

est le meilleur de son 
équipe.

Delorme est utihsé ré­
gulièrement pour écou­
ler les punitions avec 
son compagnon Tim 
Bothwell.

« Il frappe autant, 
mais il « couraille > 
moins. Il est toujours en­
thousiaste», souligne 
Caron.

Delorme fait toujours 
ses « redressements as- 
,sis » après les exercices 
et il aurait même incité 
des coéquipiers à l’imi­
ter.

« Tout le monde 
l’aime », affirme De- 
mers, pour qui Delorme 
est devenu un des cinq 
joueurs-clés de son 
équipe, avec Mike Liut, 
Bob Ramage, Bernie 
Federko et Brian Sutter.

Delorme ne le dira 
pas, mais le fait de quit­
ter le foyer familial l’a 
sans doute aidé à acqué­
rir de la maturité. L’a­
thlète qui aura 22 ans le 
25 novembre dit avoir 
oublié Montréal et être 
parfaitement heureux à 
St.Louis, où son amie l’a 
rejoint.

« Tout va très bien », 
confie cet éternel opti­
miste, un véritable Can­
dide pour qui tout va 
toujours mieux dans le 
meilleur des mondes.

«... Sauf pour cette dé­
faite de 7-3 contre les 
Nordiques », a-t-il tenu à 
préciser.

CHRONIQUE
SPORTIVE
Une levée de bouclier 
contre M. Chevrette
RICHARD MILO

Avis à M. Guy Chevrette: les fé­
dérations sportives se sont (enfin) 
décidées à défendre leurs mtérêts.

Les organismes de sport ont ac­
cepté massivement, hier et mer­
credi, de signer une lettre de pro­
testation adressée au ministre du 
Loisir, de la Chasse et de la Pêche, 
à la suite de ses déclarations sur la 
récupération de l’élite et l’ineffi­
cacité des « fédés » qui n’existent 
que pour tes congrès et les mee­
tings.

Tout a commencé lorsque des 
représentants d’une dizaine de fé­
dérations ont invité la Société des 
sports du Québec à faire circuler 
une pétition. Et le mouvement de 
protestation a fait boule de neige 
au point que la quasi totalité des 
fédérations avaient signé la lettre 
de protestation, en fin d’après- 
midi.

L’insatisfaction est telle dans le 
miheu du sport fédéré qu’une telle 
pétition était d’ailleurs vouée au 
succès avant même qu’elle ne cir­
cule.

Il faut savoir que le sport est le 
seul secteur du Regroupement des 
organismes de loisirs du Québec 
(RONLQ) touché par les coupures 
budgétaires du ministère de M. 
Chevrette. Ainsi, le ministère a 
consenti une augmentation totale 
de $ 300,000 au secteur socio-cultu- 
rel (21 ) du RONLQ. Les organis­
mes de plein air (12) ont egale­
ment obtenu $ 180,000 de plus. Ceux 
du tourisme (10), $ 136,000, et ceux 
du socio-éducatif (10), $44,000.

Plus encore, les fédérations n’a- 
vaient toujours pas reçu avant 
cette semaine les lettres d’enga­
gement du mimstère quant au ver­
sement de la deuxième tranche de 
subvention. Elles auront ainsi at­
tendu sept mois, après le début du 
présent exercice financier, la con­
firmation des intentions du minis­
tère. Les administrateurs des fé­
dérations auront donc géré leur or- 
ganisme sans connaître le mon­
tant total de leur subvention an­
nuelle, ce qui ne facilite guère une 
saine gestion, encore moins une 
bonne planification des actions et 
programmes.

À cet effet, il faut également sa­
voir que la nouvelle politique de 
reconnaissance et de financement 
des organismes de loisirs n’a pas 
fait que des heureux. Ainsi, le mi­
nistère a dû imposer une diminu­
tion de subventions à 33 fédéra­
tions pour permettre à 14 autres 
« fédés » plus démunies d’obtenir 
te minimum vital de $60,000.

De plus, l’analyse de l’augmen 
tation consentie au secteur socio­
culturel révèle que seulement 
trois organismes ont subi une di 
minution totale de $ 5,000. Le reste 
de l’augmentation provient plutôt 
des coffres du ministère. La même 
ventilation se répète également au 
plein air ($ 177,500, $2,500) et au 
tourisme ($136,000, $4,000).

En cela, le milieu du sport ama 
teur n’attendait donc qu’un faux 
pas du ministre pour mieux en­
gager le combat. Tant et si bien 
qu’hier, un porte-parole de la So­
ciété des sports du Québec a d’ail­
leurs précisé qu’à sa connaissance, 
personne n’a communiqué au bu­
reau du ministre pour obtenir des 
explications !

« Peut-être s’agit-il du déclen­
cheur qu’il nous fallait pour s’unir 
afin de faire valoir nos droits », de­
vait d’ailleurs confier un représen­
tant d’une fédération sportive, 
hier.

■
Coup de fil à Gilles Néron.
Le président de la Régie de la 

sécurité dans les sports du Québec 
(RSSQ) était de retour à son bu­
reau après avoir rencontré ... te 
ministre du MLCP, Guy Che­
vrette, mercredi.

Le ministre du Loisir, de la 
Chasse et de la Pêche attendra 
d’avoir pris connaissance du bilan 
d’évaluation de la RSSQ avant de 
tirer des conclusions sur l’avenir 
de l’organisme.

Pour Néron, la régie a « fait ur 
bon bout de chemin » depuis sa 
création. « 11 y a des organismes 
qui prennent parfois de cinq à huit 
ans pour devenir opérant », dit-il.

En raison de son mandat de pré­
vention, le président admet cepen­
dant que tes réalisations de la Ré­
gie de la sécurité dans les sports 
du Québec sont difficilement quan­
tifiables. Il souligne néanmoins 
que la RSSQ est sur le point de 
remplacer les commissions athlé­
tiques de Montréal et de Québec. 
De plus, elle a déjà approuvé la ré­
glementation de sécurité de 11 fé­
dérations sportives. Entre autres, 
elle mène également une impor­
tante campagne de sensibilisation 
sur l’espnt sportif.

Du reste, la RSSQ compte sur 
les services de 43 employés. Et il 
n’y a que trois postes à combler 
via des concours de la fonction pu­
blique. Du reste, M. Néron invite 
les journalistes de sport à visiter 
les bureaux de l’organisme, à 
Trois-Rivières, pour juger du gas­
pillage, de la démobilisation et de 
la lassitude dont feraient preuve 
les fonctionnaires de la RSSQ !

CINEMA
ASTRE I: (327-5001) — "Les 

guerriers du bronx 11" 8 
h — “Surprise Parly” 6 h
10. 9 h 35

ASTRE II: - "Splash" 9 h 
05— “La nuit de l'évasion”
7 h 10

ASTRE ni: - "Ghostbusters”
6 h 05, 9 h 40— “Où sont 
les mecs” 8 h

ASTRE IV: — "Les rues de 
feu” 6 h 10, 9 h 40— “Opé­
ration toxbat” 7 h 50

BERRI I: (288-2115) - "La 
guerre des tuques” 12 h 
30. 2 h 20, 4 h 10, 6 h, 7 h 
50, 9 h 40

BERRI II:-“Lebal” 12 h 30. 
2 h 40. 4 h 50, 7 h 10, 9 h 
20

BERRI III: "Femmes de per­
sonne" 12 h 40. 2 h 45. 4 h 
50, 7 h, 9 h 05

BERRI IV: - Le dernier gla­
cier" 1 h 40, 3 h 25, 5 h 10,
7 h. 8 h 45

BERRI V: — Y a-t-ll un fran­
çais dans la salle” 12 h 20. 
2 h 30. 5 h, 7 h 20, 9 h 30 

BONAVENTURE I: (861-2725) 
— "Razor's edge” 12 h 15. 2 
h35. 4 h 55, 7 h 15, 9 h 35 

BONAVENTURE II: -“Places 
In the heart” 12 h . 2 h , 4 
h, 6 h, 8 h, 10 h 

BROSSARD I: (465-5906) —

“Mario” 7 h 30, 9 h 30 
BROSSARD II: (465-5906) - 

"The terminator” 7 h , 9 h. 
BROSSARD III: Le trésor 

des 4 couronnes” 7 h 15, 9 
h 15

CARTIER-LAVAL:(663-5124) - 
"La guerre des tuques” 7 h 
30— “$200,000 en cavale”
9 h 20

CHAMPLAIN I: (271-1103) — 
“Purple raln” 7 h 35, 9 h 45 ■

CHAMPLAIN II: — "Les dieux 
sont tombés sur la tête” 9 
h 40— “L'été meurtler” 7 h
25

CINÉMA DE PARIS:(875-1682) 
— “The terminator” 1 h 15, 
3 h 15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 
20 ven dern. spect. 11 h 15 

CINÉMA DU VILLAGE: 1220, 
Sle-Cathenne est (523-3239) — 
“El Paso wrecking Corp.” 
13h, 14 h45, 16h 30,18h 
15, 20 h, 21 h 45. 

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉ­
COISE: (842-9763)— Paul Vec- 
chialr “La machine” 18 h 
35— Corps à coeur" 20 h 
35

CINÉPLEX 1: (849-4518) - 
"Terror In the aisles" 1 h
15,3h15,5h15,7h15,9 
h 15

CINÉPLEX II: — El Norte” 1 
h25, 4 h 15, 7 h, 9 h 25 

CINÉPLEX III: - Muppets

take Manhattan " 1 h 30. 3
h 30, 5 h 30— “Woman In 
red” 7 h 30, 9 h 30 

CINÉPLEX IV: - "Ail of me" 1 
h 10, 3 h 10, 5h 10, 7h 10, 
9h 10

CINÉPLEX V: - "Country" 1 h
15, 3 h 15. 5h 15, 7 h 15, 9 
h 15

CINÉPLEX VI: - "Philadel­
phia experiment” 1 h 30, 3 
h 30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 

CINÉPLEX VII: — “Comfort 
and loy” 1 hlO, 3h15,5h 
20, 7 h 30, 9 h 40 

CINÉPLEX VIII: - "Erendira" 
1 h 20, 3 h 20, 5 h 20, 7 h 
20, 9 h 20

CINÉPLEX IX: - First born "
1 h 25, 3 h 25, 5 h 25, 7 h 
25, 9 h 25

CINÉMA MONTRÉAL 1: (521- 
7870)— "Splash” 1 h, 5 h 
10. 9 h 20 — "La nuit de 
l'évasion” 3 h 05, 7 h 15. 

CINÉMA MONTRÉAL II: - "A 
la poursuite du diamant 
vert " 2 h 25, 5 h 55, 9 h 25
— “Faut pas en faire un 
drame” 12 h 50. 4 h 25. 7 h 
55

COMPLEXE DESJARDINS
l:(288-3141)— "Gayracula” 12 
h 05, 13 h 40,15 h 15, 16 h 
50, 18 h 25, 20 h, 21 h 35 

COMPLEXE DESJARDINS II:
— “La femme publique” 12 
h 10,14 h 25,16 h 40,18 h 
55, 21 h 10

COMPLEXE DESJARDINS III:
— “Couples débutants 
cherchent couples Initiés”

12 h 15, 14 h 50, 17 h 25,
20 h.— “Détournement de 
mineur” 13 h 35, 16 h 10, 
18 h 45, 21 h 20.

COMPLEXE DESJARDINS 
IV: — “Effroyable créature” 
12h05,15h 50, 19h35— 
“Rues de feu” 14 h 05.17 h 
50, 21 h 35

CONSERVATOIRE D’ART CI­
NÉMATOGRAPHIQUE: (879- 
4349)— Relâche “The Inuit” 
20 h.

CRÉMAZIE: (388-4210) - "Vlva 
la vie” 7 h 15, 9 h 25.

DAUPHIN I: (721-6060)- ""Ma­
rio” 7 h 30, 9 h 30

DAUPHIN II: “Un dimanche à 
la campagne" 8 h, 10 h.

DORVAL I: (631 -8587) - " Jusl 
the way you are" 7 h 05, 9 
h 05

DORVAL II: Oh God you de­
vil" 7 h 20, 9 h 20.

DORVAL III: " American drea­
mer" 7 h , 9 h .

DÉCARIE I: (341 -3190) - " The 
terminator"" 7 h 20. 9 h 20

DÉCARIE II: — " Soldier's 
story" 7 h , 9 h .

ÉLYSÉE 1: (842-6053) - " El 
norte" 6 h 45, 9 h 20.

ÉLYSÉE II: - " Lee nuits de la 
pleine lune" 7 h 05. 9 h 05

ESPACE 9:(272-1080)— 
“L'aventure du akl” 7 h

FAIRVIEW I: (697-8095) - “The 
little drummer girl" 7 h 20, 
9 h 35

FAIRVIEW II: - Body Dou­
ble” 7 h 15, 9 h 20.

FLEUR DE LYS: (849-0041) 
“Body double” 12 h 45, 2 h

50, 4 h 55, 7 h, 9 h 05
GREENFIELD 1: (671-6129)-

“Indiana Jones et le temple 
maudit" 7 h, 9 h 10

GREENFIELD 2: - "Une sen­
tence diabolique” 6 h 05, 7 
h 50, 9 h 40

GREENFIELD 3: - "Atten­
tion, une femme peut en 
cacher une autre” 7 h 25, 9

IMPÉRIAL: (288-7102) - “The 
little drummer girl" 12 h, 2 
h 20, 4 h 40, 7 h 05, 9 h 30.

JEAN-TALON:(725-7000) — 
“Purple raln” 7 h, 9 h 10

KENT l:(489-9707) - "'Just the 
way you are” 7 h 30. 9 h 25

KENT II:— " Oh God, you de­
vil" 7 h, 9 h.

LA CITÉ l:(844-2829) - "Oh 
God you devil” 6 h. 7 h 45. 
9h30

LA CITÉ II:- “Just the way
you are” 6 h , 7 h 50, 9 h 
40

LA CITÉ III: - “Jigsaw man” 
6h 10, 8h, 9h 50

L'AUTRE CINÉMA:(722-1451) 
— " La pirate" 7 h — 
“Canne amére" 7 h 30— 
“El Norte" 9 h — “Jacques 
et novembre” 9 h 30. (16 
au 22 nov.)

LAVAL l:(688-7776)- “Indiana 
Jones: le temple maudit” 7
h 15, 9 h 35.

LAVAL II:- Attention une 
femme peut en cacher une 
autre” 7 h 30, 9 h 30

LAVAL ffl: — Une sentence 
diabolique” 6 h 05. 7 h 50. 
9 h 40

LAVAL IV:— Palace en dé­
lire” 7 h 05. 9 h 10.

LAVAL V:— " Teachers” 7 h
10, 9 h 10

LAVAL-ODÉON l:(687 
5207)—"No small affair” 7 h. 
9h

LAVAL-ODÉON II:- Le trésor 
des 4 couronnes" 7 h 15.9 h 15 

LOEW’S l:(861-7437) - " Ame­
rican dreamer " 12 h 05, 2 
h, 3 h 55, 5 h 50, 7 h 50, 9 h 
50

LOEWS 11:— Teachers” 1 h,
3 h 10, 5 h 20, 7 h 30. 9 h 
40.

LOEWS III:- Thell ol the 
hearts"" 12 h 05, 2 h, 3 h 55. 
5 h 50, 7 h 45, 9 h 45. 

LOEW’S IV:- "Indiana Jo­
nes: the temple ol doom " 
12h40. 2h50, 5h,7h10, 
9 h 20

LOEW’S V:— ""Irreconcilable dif­
ferences"’ 12 h 30,2 h 45.5 h 10. 7 
h 15.9 h 35

MERCIER:(255-6224)- “La
guerre des tuques” 9 h 
15— “$200,000 en cavale"
7 h 30

OUIMETOSCOPE:(525-860 0) 
— "Vlctor/Vletorla” 7 h . 9 
h 30 "La quatrième dimen­
sion” 7 h 15, 9 h 15. 

OUTREMONT:(277-4145)- Le 
dernier testament” 7 h 
30 — “L'amour à mort” 9 h 
30

PALACE l:(866-6991)- "Body 
double” 12 h 40, 2 h 50, 5 
h, 7 h 10, 9 h 20 

PALACE II:— Oh God, you 
devlj" 1 h15. 3h15, 5h

15, 7 h 20, 9 h 25 
PALACE III:— "Jigsaw man” 

12 h 05, 2 h 05, 3 h 55. 5 h 
45, 7 h 35, 9 h 30 

PALACE IV:- Metropolis ' 
12h30,2h20,4h10,6h, 
7 h 50, 9 h 40

PALACE V:- "Purple raln " 1 
h, 3h,5h,7h,9h 

PALACE VI:- Just the way 
you are " 1 h 15, 3 h 15, 5 h 
15, 7 h 15, 9 h 15 

PARADIS l:(866-6991) - “Les 
guerriers du bronx 11" 6 h 
15, 9 h 50— "Comment 
draguer toutes les filles” 8 
h

PARADIS II:- Gremlins” 9 h 
. “Quelle affaire” 7 h 15 

PARADIS III:- Greystoke la 
légende de Tarzan '"9 h —
" Bonjour les vacances " 7 
h 15

CINÉMA PARALLÈLE: (843 
6001)—Ophuls “Le Chagrin 
et la pitié” 19 h 30 (du 16 
au 22 nov )

PARISIEN l:(666-3e56) - “In­
diana Jones et le temple 
maudit" 12 h 15. 2 h 30. 4 h 
40, 7 h, 9 h 20

PARISIEN II:- “Il était une 
fols l’Amérique" 2 h, 8 h

PARISIEN III:- “Le futur est 
femme" 12h15. 2h10, 4h 
05, 6 h, 7 h 55, 9 h 55 

PARISIEN IV:- "Un avocat 
allemand" 12 h 10. 2 h 25. 
4 h 45, 7 h 05, 9 h 25 

PARISIEN V:- "Atlantlon 
une femme peut en cacher 
une autre” 1 h, 3 h 10, 5 h 
20, 7 h 30, 9 h 40 

PLACE LONGUEUIL l:(679- 
7451) — “La guerre des tu­
ques” 7 h 30— ”$200,000 
en cavale” 9 h 05 

PLACE LONGUEUIL II:- 
" Ghostbusters” 7 h 30, 9 h 
30

PLACE VILLE-MARIE l:(866- 
0689) — " Brother from ano­
ther planet” 12 h 30, 2 h 
40, 4 h 50, 7 h, 9 h 10 

PLACE VILLE-MARIE II:- 
" Garbo talks'" 12 h 45. 2 h 
55, 5 h 05, 7 h 15, 9 h 25 

PLACE ALEXIS NIHON l:(936- 
4246)—"Amadeus " 1 h 15, 
4h10. 7h, 9h45 

PLACE ALEXIS NIHON II:- 
" Soldler's story " 1 h 30. 3 h 
30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 

PLACE ALEXIS NIHON III:- 
"No small affair” 7 h, 9 h 

PLACE OU CANADA:(861

4595) — "Ghoslbuster” 7 h
15.9h 15

SAINT-DENIS ll:(645-3222) - 
"Les guerriers du bronx 
11” 17 h 45, 21 h 15 — 
"Comment draguer toutes 
les filles” 19 h 30 

SAINT-DENIS III:- "Rue de 
feu” 17 h 55. 21 h 40— 
“L’effroysbla créature” 19 
h 40

VERDUN:(768-2092)- "La
guerre des tuques” 9 h 
15— “$200,000 en cavale” 
7 h 30

VERSAILLES l:(353-7880) -
“Indiana Jones et le temple 
maudit” 7 h. 9 h 10 

VERSAILLES II:— Une sen­
tence diabolique” 6 h. 7 h
45, 9 h 30.

VERSAILLES III:- Attention, 
une femme peut en cacher 
une autre” 7 h. 9 h 05 

VILLERAY:(398-5577) - "La 
guerre des tuques” 7 h 
30— “$200,000 en cavale" 
9h 15

WESTMOUNT SQUARE:(931- 
2477) — “American drea­
mer” 7 h 15, 9 h 20 

YORK:(937-8978) - "Choose 
me""1 h, 3 h, 5 h, 7 h, 9 h

TELEVISION

SUR SCENE
ATELIER CONTINU: 1200esl 

rue Laurier (270-1178)— • Alice el 
Gerirude. Natalie et Renée et ce 
cher Ernest ■ de Jovette Marches- 
sault, m en s Michéle Rossignol, 
du 24 oct au 18 nov . mar au 
sam 20h30, dim 15h

AU FOU DU VERSEAU: 1200 
St-Hubert (843-4335)-. La du­
chesse et Edgar > de Patrick 
Mainville, m en s Jacques Char­
ron. du 1 au 18 nov , jeu au dim 
20h30

BAR KM/H: 4171 St-Oenis(843- 
4604)— 5à7 du vendredi avec 
Django Bernard, claviériste, le 16 
nov

BISTRO D’AUTREFOIS: 1229 
Sl-Hubert (842-2808)- Claire La- 
Ireniére. avec sa marionnette. 
21 h 30

CAFÉ-CONCERT LA BELLE 
ÉPOQUE: 19 St-Laurent, St-Ti- 
mothée (373-3262)-. Les fem­
mes et l amour • de Sacha Guitry, 
collage s appuyant sur cinq de ses 
pièces, m en 8 Philippe Grenier, 
du 11 oct au 30 déc jeu ven. 
21h..sam 19h30et22h30

CAFÉ-CONCERT LA CHA­
CONNE: 342 est Ontario (843- 
8620)— Musique contemporaire 
du Québec avec Serge Acuri, 
Jean Lesage et Sylvio Palmierl, 
16-17 nov 2ih

LE CAFÉ DE LA PLACE: PDA
(842-2112)— • Le fauteuil â bas­
cule • de Jean-Claude Brisville. m 
en s Claude Goyette, du 7 nov au 
29 dec . un au sam 20h.30

cafe-théAtre quartier
LATIN: 4303 St-Danis (843- 
4384)— ■ La clan et le Bondiau •

spectacle de théâtre semi-chanté. 
production de la Dent de l'Oeil, m. 
en s Alain Gabriel, du 7 au 18 
nov mer au dim 22h30 

CAFÉ THÉLÉME: 311 est On­
tario (845-7932)— Jacques" jazz 
trio, 16-17 nov 21 h 

CLUB SODA: 5240 ave du Parc 
(270-7848)— Pierre Verville en 
spectacle du 15 au 18 nov 21h 

DINER-THÉATRE les MAS­
QUES: Hotel Régence Hyatt, 777 
Université (879-1370)— • Clic • 
piéco et m en s. François Jobin. 
Pierre Lenoir et Pierre Beaudry, 
du 4 oct au 31 déc du mer au 
dim

L’ESKABEL: 1237 rue Sanguinel 
(849-7164)— Les Productions 
Germaine Larose présentent i Le 
président > de Thomas Bernhard, 
m en s Jean-Luc Denis, du 3 nov 
au 2 déc mar au sam 20h 30. 
dim 15h

ESPACE LIBRE: 1945 rue Fullum 
(521-4191)—• Le rail ■ concep­
tion elm ans GillesMaheu,du 
25 oct au 24 nov du lun au sam 
21 h

LE GRAND CAFÉ: 1720 St-Dé- 
nis (849-6955)— Le Bateau Ivre 
Billy Charcoal (Pierre Perron) du 
14 au 17 nov . 3 spectacles par 
soir â compter de 21 h 30 

HÔTEL REGENCE HYATT: 
777 Université (879-1370)- Bar 
tour de ville trio Eli Krantzberg 
mar au dim de 20h â 03h — Bar 
La Verriere piano-bar avec Ro­
land Deveze mar au sam 19h00 
à 00 00— Dinar-dansant avec pia­
niste Gerry Pucci

HOTEL REINE ÉLISABETH:

Salle Arthur, 900 ouest Boul Dor­
chester (861-3511 poste 2227)— 
< Splendeurs et triomphes univer­
sels de la musique • avec Janusz 
lYolny et Magdalena Kowalewska, 
du 11 oct au 18 nov . mer au 
sam 20h 30. dim. 20h

LA CROISETTE: 1201 o Dor­
chester (878-2000)— Lambert au 
piano dim 16h à 21h , lun au 
ven de19h00â22h.00

L’AIR OU TEMPS: 191 ouest St- 
Paul (842-2003)— Ouvert chaque 
jour â compter de 16h du lun au 
sam — Tchukon, 16-17 nov 
21h30

LA LICORNE: 2075 St-Laurent 
(8434166)— Le Théâtre de la Ma­
nufacture présente • Variétés « de 
Gilbert Turp, m en s. Daniel Si­
mard,|usqu"au15 déc, du mar 
au dim 20h30

LE ROUGE ET LE NOIR: 7151 
Côle-des-Neiges (738-2096)— 
tBrodvies 16-17nov à22h

L'IMPROMPTU: 1201 0 Dor­
chester (878-2000)— Lambert au 
piano de 17h 00 â 19h 00. Eddie 
Prophète de 21 h 00 â 02h 00 du 
lun au ven — Eddie Prophéle de 
21h. à 02h. sam

MAISON DE LA CULTURE 
MARIE UQUAY: 6052 Boul 
Monk (872-2044)— • Six jours au 
rythme des Iles de la Madaleine > 
du13au18nov

MUSÉE D’ART CONTEM­
PORAIN DE MONTREAL:
Cite du Havre, Mtl (873-2878)—
• Lecture spectacle dada • avec 
Pierre Chagnon et Cari Béchard, 
m ans DenisMarlsau, 16au 18 
nov 14h 30 '

PLANÉTARIUM DOW: 1000 St- 
Jacquas ouest, (872-4530)—
• Les trous noirs > 26 sept, au 2 
déc . (Irançals)mar au ven 
14h 15, 20h.30. sam 14h 15. 
16h 30. 20h 30. dim 13h, 15h.30.

16h 30,20h 30— anglais, mar au 
ven 13h... 19h 30, sam 13h, 
15h 30, 19h 30. dim. 14h 15, 
19h30

PLAYWRIGHTS’ WORKS­
HOP MONTREAL: 4379 De 
Bullion. Mtl (843-3685)— • Pre­
mière Performance > festival multi 
média sur le thème Tére nucléaire, 
16-17 nov 20h 30— Aclivilés du 
16 nov performance d'Elizabeth 
Langley— Théâtre, The Meeting, 
Sylvia Spring— Bio, performance, 
art musique, conception Claude 
Lamarche, musique Pierre Dos- 
tie— Body Chess, danse avec Jo 
Lechay et Eugène Lion— Théâtre. 
Mulliode, avec Suzanne Lemoine, 
texte de Use Vaillancourt

LES RETROUVAILLES: 1709 
St-Denis (849-9275)— John Bau- 
dine quartette (B&B) mer au sam 
de 22h â Olh — Sylvain L'Heu­
reux, chansonnier, du dim au 
mar de22h âOlh

RISING SUN: 286 ouest Ste-Ca- 
therine (861-0657)- Gahcutta 
and The Determination Band, reg­
gae, 15 au 18 nov

SALLE FRED BARRY: 4353 est 
Ste-Catherine (253-8974)— « En- 
6n duchesses' > spectacle théâtral 
présenté par Les Folles Alliées, m 
en s Jacques Girard, du 14 nov 
au 9 déc du mar au sam 20h 30. 
dim 15h

SALLE GABRIEL CUSSON:
100 esl Notre-Dame (873-4031)— 
Concert-midi, classe de piano de 
Anisia Campos. 16 nov 12h — 
Récital conjoint classe de trom­
pette Jean-Louis Chatel et classe 
de brombone Joseph Zuskin, 16 
nov 20h

SALLE MARIE-QÉRIN-LA-
JOIE: 1455 St-Denis (282- 
3456)— • Joe > chorégraphie de 
Jsan-Pierre Perreault, du 14 au 24 
nov 20h 30. relâche le 19 nov

SALLE POLLACK: 555 ouest 
Sherbrooke— • La messe de St- 
Jacques de Compostelle » pre­
mière d'une édition de Paul Hel- 
mer avec choeur d'hommes dirigé 
par Wayne Riddell et Paul Helmer, 
ven 16nov 20h

SALLE SAINT-LOUIS-DE- 
FRANCE: 3767 Bern (845- 
5211 )— « La noce • de Robert 
Duparc, en prolongation jusqu'au 
Idée du mar au ven 20h30.le 
sam 17h et21h

SPECTRUM: 318 ouest Ste-Ca- 
therine (861-5851)— Sjiectacle de 
Eartha Kitt, du 14 au 18 nov 21 h

TANGENTE: 3655 St-Laurent ste 
303 (842-3532)— ■ Amalgame > 
Héténe Lévesque, danse, François 
Cormier, musicien, 16 au 18 nov 
20h30

théâtre CENTAUR: 453 St-
François-Xavier (288-3161)— 
• Salt-water moon > de David 
French, m en s Steven Schipper, 
jusqu'au 16 déc. du mar au ven 
20h . dim 19h . matinée le sam 
14h

théâtre Félix leclerc:
1456 est Ste-Catherine (521- 
4650)— • Je t’aime clé en main > 
comédie de Kevin Wade, adapta­
tion et m en s Guy Fournier, du 
13 au 25 nov , du mar au dim è 
20h

théâtre MALENFANT: 734
St-Jean-Baptiste, Terrebonne 
(492-0165)— La Famille Malentant 
présente « Montmorency direct > 
textes Pierre Légaré, m en s Ray­
mond Cloutier, du 26 oct au 30 
nov les jeu ven sam 20h 30

THÉÂTRE DENISE PELLE­
TIER: 4353 est SIe-Catherine 
(253-8974)— . Harold et Maude • 
de Colin Higgins, m en s Jean- 
Luc Bastien, du 25 oct au 6 déc

THÉÂTRE DE QUAT'SOUS:

100 est ave des Pins (845-7277)— 
■ Circulations • de et avec Robert 
Lepage, François Beausoleil, Lise 
Castonguay et Bernard Bonnier, 
m en s Robert Lepage, musique. 
Bernard Bonnier, du 13 nov au 15 
déc, mar au sam 20h , dim 15h 

théâtre port ROYAL: PDA 
(842-2112)— La Cie Jean Du- 
ceppe présente i Bonne nuit ma­
man 1 de Marsha Norman, m en 
s Daniel Roussel, du 23 oct au 30 
nov mar au ven 20h , sam 17h 
et 21 h

théâtre du rideau VERT:
4664 St-Denis (844-1793)— • Al- 
berline en cinq temps • de Michel 
Tremblay, m en s André Bras­
sard, du 13 nov au 16 déc 

GRAND THÉÂTRE DE QUÉ­
BEC: Québec- Salle Louis-Fré- 
chetle Les Grands Explorateurs 
présentent < Torngat, pays des 
mauvais esprits « du 14 au 17 nov 
20h , el le 18 nov. 14h el 20h — 
Salle Octave-Crémazie Le Théâ­
tre du Trident présente < Don Qui­
chotte > de Miguel De Cervantes, 
m en s Jean-Pierre Rontard, du 6 
nov au 1 déc mar au sam 20h 

THÉÂTRE DE LA BORDÉE: 
1091V) Sl-Jean. Québec (694- 
9631)— • Monogamy > de Claude 
Meunier et Louis Saia, m en s 
Louis Sais et Claude Binet, du 7 
au 24 nov du mar au sam 20h.30 

THÉÂTRE DE L’iLE: 1 rue Wel­
lington. HuH (771-6669)- Specta­
cle • Où es-tu Johnny Starr, 
Johnny Starr? > création collec­
tive m en s Pierre Parisien, du 14 
nov au 15 déc mar au ven 
20h30. sam 19h et22h 

CENTRE NATIONAL DES 
ARTS: Ottawa— Salle Studio 
Toronto Free Theatre présente 
• Doc > de Sharon Pollock. 13 au 
16nov 20h

O CBFT
12.00 Première édition 
12.22 Télex Arts
12.30 AllôBouBou
13.30 Au jour le jour
14.30 Télé-Feuilleton

« Maîtres et valets >
15.30 Prince Noir
16.00 Bobino
16.30 Ulysse 31
17.00 Télé-5
18.00 Ce soir
18.28 Les nouvelles du sport 
18.33 Avis de recherche
19.00 A plein temps
19.30 Vivre a trois
20.00 Hors-Série

• Sang et honneur > (3e 
partie)

21.00 Déjà 20 ans
22.00 Le téléjournal 
22.27 Le Point
23.00 La météo
23.04 Les nouvelles du sport 
23.16 Télex Arts 
23.25 Cinéma

« Capitaine Malabar dit la 
bombe > it 82 avec Bud 
Spencer. Jerry Calla et 
Mike Miller

CD C F T M
12.00 Le dix VOUS informe 
12.1$ Ciné Quiz

• Soleil vert > amér 73 
avec Charlton Heston, Ed­
ward G Robinson, Leigh 
Taylor-Young et Chuck 
Connors

14.30 Forum
15.30 Drôle de monde
16.00 Les charmettes
16.30 Les satellipopettes
17.00 Montréal en direct
16.00 Le 18 heures
18.30 Odyssée
19.00 Cinîéma du vendredi

« Banana Joe • it 62 avec 
Bud Spencer, Marina La- 
gner, Mario Scarpetta et

21.00
22.00
22.45 
23.00 
23.25 
23.30

23.45

01.15

(jiantranco Barra 
La parole est à vous 
Video clip
Tirages de Loto-Québec 
Les nouvelles TVA 
Le dix vous informe 
Les sports et la couleur du 
temps
Cinéma de fin de soirée 
■ Le mystère d'Andro- 
mede » amér 71 avec Ar­
thur Hill, David Wayne, Ja­
mes Oison et Kate Reid 
Cinéma de fin de soirée 
« L'incident > amér 67 
avec Tony Musante. Martin 
Sheen et Beau Bridges

O
12.00
12.10
12.25
12.30
12.56
13.00
14.00

CBMT
Midday news 
Midday
Community events 
Parenting 
Program highlights 
All my children 
Dallas

CD RADIO-QUÉBEC 
18.00
18.30 
19.27
19.30 
20.00 
21.00

Passe-Partout 
Téléservice plus 
Tirage de la Ouotidierrne 
Retraite-action 
Droit de parole 
Vendredi chaud la dé­

prime
23.00 Téléservice plus
24.00 Formation médicale con­

tinue

SD TVFQ(Câble)
12.30 Des bateaux sous la mer 
12.45 Rocking chair
13.30 Le petit théâtre Y a rien eu
14.00 Concert symphonie fan­

tastique d'Hector Berlioz
15.00 Casaques et bottes de cuir
15.30 Le théâtre de Bouvard
16.30 Le village dans les nuages 
16.50 L’académie des neuf
17.30 Le Journal
16.00 La bouteille à la mer
18.30 Des chittres et des lettres 
18.55 Atout pic
19.00 Aujourd'hui la vie
20.00 Des bateaux sous la mer
20.15 Rocking chair
21.00 Au théâtre ce soir l'azalée
23.00 Le Théâtre de Bouvard
23.15 Cocoricocoboy 
23.29 Le Journal

15.00 Coronation street
15.30 All in the family
16.00 Do it for yourself
16.30 Kids of Oegrassi street
16.59 Nx^watch 6
17.00 VkXo hits
17.29 Newiwatch
17.30 Three’s company
16.00 Newswatch
19.00 Murder she wrote
20.00 Tommy Hunter
21.00 Dallas
22.00 The National
22.25 The Journal
23.00 Newswatch
23.20 Newswatch headlines and 

the national update
23.27 Good rockin' tonight
00.00 T8A

fB CFCF
12.00 Adventures in rainbow 

country
12.30 Pulse
13.00 The Don Harron Show
14.00 Another world
15.00 General hospital
16.00 Soap
16.30 Take a break with Matthew 

Cope
16.37 Family teud
17.00 The price is right
18.00 Pulse
19.00 Entertainment tonight
19.30 Snowjob
20.00 V
21.00 Hunter
22.00 Matt Houston
23.00 CTV National news
23.21 Pulse
00.00 Nile Lite
01.00 Potpourri

. No time lor sergeants > 
avec Andy Gnltith

02.00 Cinema 12
. Breakheart pass > avec 
Charles Bronson, Jill Ire­
land et Ben Johnson

03.55 Six million dollar man


